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SOCIAL

Denise Grandjean,
Mère courage

Denise Grandjean, sa petite-fille Morgane et le traditionnel porcelet

Figure emblématique des petits producteurs, elle a lutté pour sa

famille et pour son élevage. Denise Grandjean, qui raconte ses

combats dans un livre à bâtons rompus, s'engage aujourd'hui

pour l'Avivo.

La visite des cochons

« 1 omme au Griitli, on était
trois et ça n'a pas été facile»,

explique Denise Grandjean
dans son langage imagé. En février
1996, sa petite équipe a remis en
activité la section de l'Avivo de
Saxon, en veilleuse depuis près de
dix ans. «Les gens sont heureux de
se retrouver, il y a une ambiance
fantastique. On joue aux cartes, on
chante,
Marcelle nous fait danser au son de
l'accordéon.»

Des visites et des sorties, un loto et
la fête de Noël, animée par des
productions des enfants des écoles ont
jalonné l'année passée, ponctuée de
rencontres chaque premier lundi du
mois, dans un local paroissial mis à

disposition par la commune. «L'im¬

portant est de créer des contacts,
confie Denise. Et je prends à cœur
les problèmes des gens.»

Car les problèmes, elle en a connu
de tous ordres, au cours de son
existence, cruellement endeuillée par la
mort de son fils âgé de dix ans, tué
lors d'un accident de la circulation,
pour lequel elle tentera d'obtenir
justice. «Il est avec moi, je lui parle
et lui demande de m'aider quand je
perds courage», avoue Denise. Elle
a dû se battre contre les banques, le
fisc et les tribunaux, dénonçant les
conditions invivables des petits
exploitants, victimes de la politique
agricole fédérale «qui subsidie les

gros». Lorsque les grands distributeurs

exercent une pression sur les
prix, elle monte au front.

Souvenez-vous Après une entrevue

qu'elle juge improductive avec
le chef de l'Office fédéral de
l'agriculture, l'éleveuse valaisanne
débarque à Berne le 16 décembre
1982, avec deux porcelets.

Sur la place du Palais fédéral, elle
distribue des tracts pour dire: «Halte

à la mort des petites et moyennes
exploitations Non aux usines à bi-
doche et à la soupe aux cadavres,
cette bouillie de déchets carnés
recyclés dont sont gavés les animaux
des élevages industriels. La presse la
surnomme «la dame aux cochons»,
elle fait les titres de l'actualité et
reçoit un courrier de ministre.

L'Union des producteurs suisses
appuie ses revendications pour le
maintien de la production à la ferme
et le WWF se dit solidaire de son
action en faveur d'un élevage respectueux

de l'environnement. Devenue
une figure de proue des petits
producteurs, elle sera de tous les combats

paysans.
«J'étais une pionnière», constate

Denise qui a retracé son épopée
dans un livre.» Ça m'a pris neuf
mois pour l'écrire, comme on fait un
enfant » Dans ce bouquin de plus de
400 pages, abondamment illustré de
photographies et de documents (il y
a même des recettes), elle narre sa
vie de famille, les heurs et les
malheurs de son élevage de porcs, ses
démêlés avec le fisc et les tribunaux,
les manifs auxquelles elle participe.
Bref, sa lutte au jour le jour. «Je ne
voulais pas quitter ce monde sans
dire ce que j'ai vécu!»

Elle nous donne le témoignage
d'une Mère courage!

Françoise de Preux

A lire: «La lutte de la dame aux
cochons», à commander chez Denise
Grandjean, 1907 Saxon.
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